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est tombé sur une mobilisation
spontanée contre la réforme des
retraites hier en fin d’après-midi à
Langon. Une soixantaine de per-
sonnes a scandé les slogans
anti-réforme au pied de la sous-
préfecture avant de déambuler
dans les rues. D’autres rassemble-
ments de ce type pourraient être
organisés cette semaine.
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UTILE

Le président Macron sou-
haite planter un milliard
d’arbres d’ici dix ans ? Les

apprenants du centre de forma-
tion forestière de Bazas (CFPPA)
ont décidé de relever le défi et de
participer au challenge national
« Une forêt d’idées ». Les élèves
d’une soixantaine d’établisse-
ments français de l’enseigne-
ment agricole ont inventé les ou-
tils de demain. Le centre de for-
mation de Bazas a décroché la
palme d’or et a reçu un chèque
de 10 000 euros de la main du mi-
nistre Marc Fesneau lors du der-
nier Salon de l’agriculture à Paris.

« Cela récompense un vrai tra-
vail sur le terrain », applaudis-
sent Marie-Pierre Leuridan et Pas-
cal Trouche, les responsables du
CFPPA. Seize apprenants de tous
les niveaux de l’établissement
(BP, BPA, BTS) ont été accompa-
gnés par six formateurs. Com-
ment imaginer une forêt capa-
ble de répondre aux enjeux du
réchauffement climatique ?
« Nous avons axé notre réflexion
sur le reboisement des espaces
publics périurbains non boisés »,
expliquent Louis-Felix de Cre-
miers et Roberto Antunes, deux
élèves de l’établissement baza-
dais.

Créer une zone tampon
Une parcelle déboisée d’un hec-
tare, située à la lisière du bourg
médiéval de Bazas, derrière les
abattoirs, a été choisie pour cette
étude. « Nous avons regardé le
potentiel du terrain et proposé
plusieurs essences : chêne, frêne,
aulne, châtaignier. » Ces feuillus
répondent à plusieurs problé-
matiques : zone tampon contre
les incendies, espace de fraî-
cheur, refuge de biodiversité,
bois valorisable, etc.

« Le but est de proposer aux
communes une revalorisation
des espaces inutilisés, par la
plantation d’essences diversi-
fiées. Il faut changer le regard de
la population sur la forêt, notam-
ment dans notre région, où la
production intensive est très
présente », développent les ap-
prenants.

Prise de conscience
Ces derniers veulent sensibiliser
les élus communaux et les éco-
liers. « Le potentiel est énorme à
cette échelle car il existe des zo-
nes à boiser dans les villages et
les petites villes. Des partenariats
sont possibles entre les commu-
nes et les pépinières sylvicoles. »

Les arguments ont visiblement
convaincu le jury du challenge
« Une forêt d’idées ». Une déléga-
tion d’apprenants du CFPPA de
Bazas a récupéré le prix à Paris il y
a quelques jours. « Nous achète-
rons des outils pédagogiques
avec ce chèque », promet le di-

recteur Pascal Trouche.
« Nous avons travaillé dans la

forêt incendiée quelques semai-
nes après la catastrophe. Il y a
une vraie prise de conscience au
milieu. Cela donne envie d’in-
venter la forêt de demain », con-
clut cet élève de BTS.

APRÈS L’INCENDIE DE LANDIRAS

Le centre de formation de
Bazas a une forêt d’idées
Le centre a été récompensé lors d’un challenge national. Il a reçu un chèque de
10 000 euros du ministre de l’Agriculture. Les apprenants ont imaginé la forêt de demain
Arnaud Dejeans
a.dejeans@sudouest.fr

Les apprenants ont pu échanger avec le ministre de l’agriculture Marc Fesneau à Paris. CFPPA 

LE CENTRE DE FORMATION ET LES INCENDIES

Le CFPPA de Bazas a organisé
plusieurs chantiers école dans la
zone incendiée cet automne et cet
hiver. Des travaux de débardage du
bois coupé pour le compte de co-
opératives locales. Le centre dis-
pense également une formation
destinée aux spécialistes des incen-
dies (pompiers, responsables DFCI,

forestiers, gestionnaires de parc
naturel) : l’utilisation des feux
tactiques. Ces brûlages dirigés ont
été pratiqués cet été pour lutter
contre les incendies géants. Cette
formation est pilotée par les sa-
peurs pompiers spécialisés pendant
quinze jours (douze jours de prati-
que et trois jours de théorie).

On ne l’avait ni vu, ni entendu
depuis deux ans. Samedi pro-
chain, pour son grand retour,
les forces festives de Langon
s’unissent pour faire sa fête à
Monsieur Carnaval. Le géant
veut cette année constituer
derrière lui une équipe de
« supers héroïnes et héros, sau-
veurs de la planète ». Un thème
qui stimulera les imaginations
et libérera la créativité des pro-
tagonistes pour créer costu-
mes et autres chars. Aucune li-
mite d’âge, aucune limite d’en-
thousiasme.

Des fleurs en papier confec-
tionnées par les résidents du
14-Juillet, les chars de l’école
Saint-Exupéry, du jumelage
Langon-Penzberg et de la Ville,
des collégiens artificiers, des

bénévoles bricoleurs, trois
compagnies d’artistes et des
clowns pour maquiller nos pe-
tits héros (devant la boutique
le Renard et la Souris), tout ça,
c’est le carnaval.

Trois compagnies
Un menu copieux et alléchant
auquel s’ajoute un concours
d’objets roulants non motori-
sés ouvert à tous : en solo ou en
groupe, aucune restriction
mais une condition : utiliser
des objets de récupération rou-
lants. Trois catégories s’ou-
vrent aux concurrents : super-
bricoleur pour le bolide le plus
technique, super-rigolo pour le
bolide le plus festif et humoris-
tique et super pitchoun pour
la catégorie des moins de 12 ans

(inscription place des Carmes
entre 15 et 16 heures)

Dans le cortège se glisseront
également, au milieu des car-
navaliers, trois compagnies. Il
faudra notamment repérer Ke-
vin Dylan Velours de Bougeras
juché sur ses échasses avec à
ses côtés Petit bolide chargé de
récolter vos doléances pour le
jugement de monsieur Carna-
val ! Pas loin, la machine à pé-
dales de la compagnie Strom-
boli et, carnaval oblige, l’incon-
tournable tempo afro-brési-
lien avec Maracatu Malicioso.

La fête sera donc tous azi-
muts dans les rues de Langon
et s’achèvera sur les quais par
la crémation de Monsieur Car-
naval et un feu d’artifice pour
parachever une journée de

joie, haute en couleur.
Christine Bergès

Toutes les informations sont sur 
lescarmes.fr/carnaval.

Les carnavaliers veulent s’amuser mais aussi sauver la planète
Les super-héros d’un jour enfourcheront leurs bolides non motorisés pour une ambiance festive retrouvée

La compagnie Stromboli : fou chantant, pianiste touchant 
et batteur percutant sur leur machine à pédales. CR 
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